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Éditorial :  

Situation du Burkina par RFI le 29 fév. 2020 
La recrudescence des attaques contre les populations civiles dans plusieurs provinces ces 

dernières semaines a fait grimper le chiffre des déplacés internes. À la deuxième moitié du 

mois de février, selon les chiffres officiels, 766 000 personnes ont fui leur domicile pour se 

réfugier ailleurs, majoritairement des femmes et enfants. Aujourd’hui, plus de deux millions 

de personnes ont besoin d’assistance humanitaire selon Laurence Marchal Ilboudo, ministre 

en charge de l’Action humanitaire. « Les populations ont besoin d'abri pour se loger, de 

vivres pour se nourrir, ont besoin de se soigner, ont besoin d'assainissement. Ils ont besoin 

de renforcer la nutrition des enfants, surtout les enfants de moins de cinq ans », s'alarme-t-

elle. De plus avec la crise sécuritaire, plus de 120 centres de santé sont fermés pendant 

que 150 autres fonctionnent a minima. 2410 écoles sont également fermées. 

Nouvelle qui fait la une pour l’Église locale, le 5 fév. 2020 
Le cardinal Philippe Ouédraogo, archevêque de Ouagadougou, a constitué un bureau 

ecclésiastique de trois membres pour « accueillir d’éventuelles informations et accusations 

d’abus sexuels sur des mineurs, des personnes vulnérables ou sur des adultes (hommes, 

femmes, jeunes filles), de la part de clercs, de membres d’Instituts de vie consacrée ou de 

Sociétés de vie apostolique ».  Le décret de création du bureau ecclésiastique explique que 

« quiconque possède des informations ou des soupçons fondés relatifs aux abus sexuels ou 

scandales sexuels, est prié de s’adresser au bureau ecclésiastique pour les signaler. Toute 

personne qui effectue un signalement peut le faire oralement ou par écrit, et doit être 

protégée par une obligation de confidentialité et de respect ». C’est pourquoi, un comité ad 

hoc composé de personnes ressources qualifiées (juristes, avocats, psychologues) a été 

constitué pour collaborer avec le bureau ecclésiastique. Le cardinal Philippe Ouédraogo 

explique cette décision par ces mots : « Notre Seigneur Jésus-Christ appelle chaque fidèle à 

être un exemple lumineux de vertu, d’intégrité et de sainteté. Les crimes d’abus sexuel 

offensent notre Seigneur, causent des dommages physiques, psychologiques et spirituels aux 

victimes et portent atteinte à la communauté des fidèles. Pour que ces phénomènes, sous 

toutes leurs formes, ne se reproduisent plus, il faut une conversion continue et profonde des 

cœurs ». 
Malgré tout, la vie continue 

Les nouvelles dans les médias ne sont pas très encourageantes, les attentats se poursuivent, plusieurs 

secteurs ont des couvre-feux, les fonctionnaires quittent les secteurs dangereux et la population se 

déplace pour ne pas subir les menaces des Djihadistes.  Du côté de l’Église, les problèmes de l’Europe 

et des Amériques arrivent sur notre continent, bientôt cela fera la une comme partout dans le 

monde. Cependant au Burkina personne ne baisse la tête… on continue d’avancer. L’État est en train 

de recruter 3000 soldats de plus. La population vit la résilience.  Tout le monde collabore pour que 

le Burkina redevienne le Pays de Gens Intègres reconnu pour son hospitalité et la bonne entente inter-

religieuse.  Nous, Viateurs, poursuivons notre mission dans nos écoles et dans notre paroisse et 

projetons des rêves d’avenir : relocaliser le noviciat, ouvrir un nouvel établissement scolaire, accueillir 

des viateurs-associés…  Le Christ Ressuscité nous donne l’énergie pour aller de l’avant.  

Frère Jocelyn DUBEAU, csv 
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Connaissez-vous vos confrères Burkinabè? 
 

À Boassa, la neuvième promotion, 2014-2015, compte trois novices, KÉNOU M. Nicolas Thierry  
BAMAZE Fulbert et OUEDRAOGO Alain CyrilLe. Monsieur KÉNOU a quitté le noviciat le 16 
novembre 2014. Les frères Fulbert et Alain Cyrille sont à leur cinquième année de vœux. Ils sont la 
troisième promotion du père Julien Rainville, Maître des Novices, accompagné du Frère Mathieu 
Bard, socius. 
 

Le Frère OUÉDRAOGO Alain Cyrille Delwendé est né le 30 
mars 1988 à KAYA au Burkina Faso.  Fils aîné  d'un soudeur, 

d’une famille de 7 enfants, 2 filles et 5 garçons. Il grandit 
auprès de sa grand-mère maternelle qui a 104 ans en 2020. Il 

a connu les Clercs de Saint-Viateur à Ouagadougou depuis 
2009 lors d'une rencontre de vocandis  inter-congrégations. Il 

entre au postulat à Banfora le 21 octobre 2013 avec le BAC 
technique (G2) et après 2 ans à l'Université Ouaga2. Son 

responsable du postulat fut le père Macaire Sandouidi.  Après 
le noviciat, il fait ses premiers engagements le 1er septembre 

2015. Il est affecté à Banfora comme éducateur à notre 
Etablissement Louis-Querbes et il collabore à la paroisse 

Saint-Viateur pour l'accompagnement des CV/AV et la 

fraternité des fonctionnaires. Après deux ans d’implication 
apostolique, en septembre 2017, il est nommé aux études 

pour une licence en Finance Comptabilité, audit à l’Université Saint Thomas d’Aquin à 
Saaba. Il terminera en septembre prochain sa licence.  Durant tous ses étés, il s’est 

impliqué au Camp de l’Amitié, un camp basé sur le dialogue inter-religieux. Il a 
participé à 4 camps. Cyrille est l’économe de la résidence Etienne Chapagneur cette 

année. Il a fréquenté depuis sa tendre enfance le groupe des enfants de chœur, le 
mouvement CV/AV, Le renouveau charismatique, la chorale, le groupe de vocations, 

la JEC. Il a 31 ans. 
 

 

Le Frère BAMAZÉ Fulbert Magnoudéa est né le 10 avril 1988  à 

Agbassa, préfecture de Doufelgou, au Togo, fils de cultivateur 

et d'une dactylographe.  Il est le quatrième sur sept enfants de 
son papa. Il a connu les Clercs de Saint-Viateur en 2011 à 

travers une de ses tantes, qui précédemment était une 
postulante au Burkina-Faso. Après son baccalauréat en Es-

Lettres (A4), il entre au postulat à Banfora le 21 octobre 2013. 
Après une année de noviciat, il fait profession le 1er septembre 

2015. Il est affecté à Ouagadougou comme aumônier adjoint 
au Groupe Scolaire Saint-Viateur pour l’année académique 

2015-2016.  L’année suivante, il sera l’aumônier principal.  Il a 
été le responsable adjoint aux vocations sur le plan local de 

2015-2017. En septembre 2017, il est nommé aux études en 
vue de la licence en philosophie à l’Institut Supérieur Privé de 

Philosophie/Maison Lavigerie. Il terminera en juin prochain. 
Durant tous ses étés, il s’est impliqué au Camp de l’Avenir qui se tient à Koubri. Il a 

participé 6 fois aux camps, la première année comme encadreur et les 5 dernières 

années comme directeur et responsable-adjoint des camps. Il a présentement 32 ans. 
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La présentation de Vœux du Nouvel An  

par la coordination des Camps. 
 

La mission d’éducation viatorienne vise à former tout 

l’homme, ce que nous désignons par formation 

intégrale de l’homme. L’apport des camps à cette 

mission, n’est pas à négliger.  

En effet, des valeurs humaines, sociales, spirituelles 

qui participent aux différents camps. Les 

ambassadeurs (campeurs) à leur tour, 

communiqueront à leur milieu  ce qu’ils auront appris.  

Pour mieux organiser et réussir nos différents camps 

à savoir le camp de l’Avenir et le camp de l’Amitié, une collaboration est née 

l’an dernier.  

C’est au nom de cette collaboration que le 03 janvier 2020, les deux équipes 

d’encadrement, environ une trentaine de jeunes adultes,  se sont réunies au 

Groupe Scolaire Saint Viateur pour échanger, remercier les encadreurs, se 

souhaiter mutuellement  les vœux les meilleurs et enfin fraterniser.                   

Merci au Frère François 

ZOMA qui nous a 

honorés de sa 

présence et nous a 

adressé un mot 

d’encouragement. 

Ensemble, nous pouvons bâtir un monde d’avenir et de paix. 

F. Benjamin KONE 

Frère Koné Benjamin 

Les moniteurs des deux camps viatoriens 
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La commission de la pastorale vocationnelle 

 

 

12 janvier 2020 : Rencontre avec les vocandis du secteur Sud de Ouagadougou à Pissy. 

Dimanche 26 janvier 2020, 5 vocandis sont venus approfondir la connaissance de la 
congrégation à la communauté de Dassasgho (les religieux : Jean-Marc, Clément et Pierre 
Claver) 

 

F. Marius SANOU, P. Kingsley OGUDO, F.Clément OUÉDRAOGO 
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Nouvelles pêle-mêle 

 

Le dimanche de la vie consacrée à la paroisse 
Saint André de SAABA le 9 février 2020. Après 
la messe, une rencontre de toutes les 
congrégations sur la paroisse organisée par 
l’Union des religieux et religieuses de la 
paroisse. Le 2 février, nous étions au 
Sanctuaire Marial Notre Dame de Yagma 
autour de l’ensemble des évêques du Burkina 
Faso et du Niger pour un pèlerinage national. 

 

Rencontre du Chapitre de la fondation du 21 au 23 février 2020 

 

Trois jours de travail au centre Cardinal Paul Zoungrana pour regarder les objectifs 
spécifiques des 4 pôles avec leurs activités, prendre connaissance de la politique 
d’intervention en cas de déclaration d’abus sexuel, présenter les mesures de prévention, 
adopter les textes pour la communauté viatorienne (association) et prendre connaissance 
de la politique de discernement pour le sacerdoce… bref des sujets variés pour la 
dynamisation de la fondation. 
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Présentation des postulants 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Je m’appelle NWACHUKWU Anthony Alozie. Je suis originaire de la paroisse St. Peter Parish 
Onyeaghalanwanneya.  Né d’une famille catholique le 8 Octobre 1987 à Jos, la capitale d’Etat 
Plateau du Nigéria. J’ai fait mes études primaires à Jos et obtenu le PSLC (Primary School Leaving 
Certificate) à Imo State. Ce certificat m’a permis de continuer mes études secondaires à St. Peter 
Claver Seminary, Okpala, et d’obtenir le certificat de WAEC (West African Examination Council). J’ai 
fait la philosophie à Seat of Wisdom Major Seminary Owerri où j’ai obtenu le bachelor en 
philosophie, équivalant au diplôme de licence au Burkina Faso. Après deux années de  travail avec 
GNLD and Eternal International Company au Nigeria,  j’ai continué dans l’enseignement à Blessed 
Iwene Meritted Crown College et  Petrine Internanational Academy à Ouagadougou au Burkina 
Faso. Désireux de servir Dieu, j’ai reçus la recommandation de mon directeur du séminaire.  Cette 
lettre m’a dès lors permis de me compter parmi vous en tant que postulant.            

Anthony Alozie NWACHUKWU, Justin Afeleté Komi SIATI , P. Macaire SANDOUIDI, Abraham Augustin YAMEOGO 
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MES MOTIVATIONS 

Je suis très content d’être en cheminement dans la famille des Clercs de Saint-Viateur. Je vous 
remercie pour l’accueil  chaleureux que vous me faites depuis que je suis venu dans cette 
communauté de Banfora. Je me sens vraiment chez moi et je me sens vraiment aimé comme chez 
moi. Je ne connaissais pas votre congrégation religieuse jusqu’au jour où j’ai rencontré un prêtre 
Missionnaire d’Afrique qui s’appelle le père Paul KITHA. Il travaille à la paroisse Saint Jean XXIII à 
Ouagadougou, Burkina Faso, et il m’a fait connaître les Clercs de Saint-Viateur. C’est Dieu qui nous 
appelle pour le servir. Pour moi, on pouvait se poser la question « pourquoi chez les Viateurs? »  
Comme je suis déjà dans l’enseignement, je suis tombé amoureux de votre mission et de votre 
charisme qui est d’aider les jeunes à connaître Dieu par le catéchisme, par l’enseignement à 
l’école, et aussi par la vie fraternelle en communauté qui me fait voir que l’amour de Dieu est 
beaucoup dans le cœur de chacun. Et cet amour se manifeste dans la communauté des Viateurs.  
Avec l’amour qui se trouve parmi les frères, je crois que je pourrai être heureux de servir Dieu en 
apprenant à mieux discerner mon appel. Que la volonté de Dieu soit faite. Merci beaucoup. 

                                        NWACHUKWU Anthony Alozie 
                                                                                                                            Banfora le 20 octobre 2019 

 

 

Je m’appelle Justin Afeleté Komi SIATI, né le 1er juin 1991 à Danyi Elavanyo, au Togo. J’ai fait mes 
études primaires et secondaires successivement dans mon village natal où j’obtins mon CEPD, à 
KEVE, sanctionné par un brevet d’étude du premier cycle (BEPC), et mon baccalauréat, deuxième 
partie à ADETA. Je suis né d’un père catholique et d’une mère protestante. Eduqué par mon père, 
j’ai grandi dans la foi catholique. En effet, animé de l’esprit de service de Dieu, j’entrai au 
séminaire après mon baccalauréat. La vocation étant un penchant particulier pour un certain 
genre de vie, j’ai reçu l’avis favorable de mon évêque, d’où mon entrée au postulat chez les Clercs 
de Saint Viateur.                                     

MES MOTIVATIONS      

C’est avec joie que je viens par la présente vous témoigner de ma gratitude de l’accueil que vous 
m’avez réservé depuis que je suis arrivé le 30 octobre 2019. En effet, après trois années de 
cheminement vocationnel avec la congrégation des Clercs de Saint Viateur, je suis heureux de me 
compter parmi vous en tant que postulant. Joyeux de découvrir cette communauté, j’ai fait sa 
connaissance à travers des camps vocationnels et par un séjour qui m’a permis de participer à 
certaines activités dont le camp dénommé, « Les Camps de l’Amitié », ici même à Banfora. Par ce 
dernier, j’ai goûté à l’une des réalités de cette congrégation. Je ne pourrai perdre de vue ces 
moments de prière et de fraternité. Ces temps de vie et de partage m’ont permis de mieux 
connaître et de comprendre le charisme de la congrégation qui est l’éducation de la jeunesse par 
l’enseignement, une réalité que je vivais déjà car j’ai enseigné la philo dans le passé. Séduit par ces 
réalités, je m’engage résolument sans contrainte aucune à me joindre à vous dans cette marche à 
la suite de Jésus Christ, prêtre par excellence et à l’exemple de notre Cher Patron, Viateur, et du 
vénérable Père Louis Querbes, Fondateur, afin de devenir un instrument de salut pour mes frères 
et sœurs. Recevez chers confrères l’expression de toute ma gratitude et que le Seigneur nous 
accorde ses grâces pour la mission et pour que son Nom soit Adoré et Aimé à jamais.  AMEN. 

                                                                      SIATI Justin Afeleté Komi  
Banfora, le 24 novembre 2019 
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Je suis YAMEOGO Abraham S. Augustin originaire de la paroisse Notre Dame des Grâces de 
Koupéla. Je suis né  le 28 août 1996 à Koupéla de nationalité Burkinabé. Je suis né d’une famille 
Catholique de cinq (5) fils dont je suis le benjamin. J’ai fait mon cursus scolaire à l’école primaire 
Palmci Boubo en CÔTE D’IVOIRE  où  j’ai obtenu mon certificat d’étude primaire. Après l’école 
primaire, j’ai quitté les parents pour rejoindre le Petit Séminaire de Gagnoa pour la 6 ième et 5ième. 
Dès la 4ième, mes parents en accord avec mon oncle, décident de transférer mes dossiers au 
BURKINA FASO précisément au Petit Séminaire de Baskouré où j’ai fait juste une année et sorti 
pour poursuivre mes études secondaires  au collège classique jusqu’à l’obtention du BAC. En effet, 
titulaire d’un BAC littéraire, j’ai étudié une année à la faculté des Sciences de l’Information et de la 
Documentation à l’Université Norbert ZONGO de KOUDOUGOU. Après quelques années de 
cheminement et d’accompagnement vocationnel, j’ai fait mon entrée au postulat chez les Clercs 
de Saint Viateur, le 20 octobre 2019.  

MES MOTIVATIONS 

Béni soit le SEIGNEUR qui nous appelle des ténèbres à son admirable lumière. « …ce ne sont pas 
ceux qui se portent bien qui ont besoin de médecin mais les malades » (Mathieu 9, 9-12). Je 
commence par vous exprimer mes sentiments de joie pour l’accueil chaleureux que la 
communauté nous a réservé depuis notre arrivée. En effet, appelé à participer aux différents 
camps, j’ai vécu une bonne expérience avec les campeurs et les religieux que j’ai côtoyés. Je me 
suis laissé émerveiller et toucher positivement par le charisme et la mission des Clercs de Saint -
Viateur. Le charisme, la noble mission et le grand dévouement des Clercs de Saint Viateur m’ont 
profondément et beaucoup marqué ; toute chose qui a d’avantage approfondi mon désir de servir 
le Christ à travers l’Education, la Catéchèse, le service de l’Autel, et espérer un jour parvenir au 
don gratuit du sacerdoce au sein de cette communauté. C’est donc avec pleine conscience et 
pleine assurance malgré les hics sous la supervision de notre Maître des postulants, le Père 
Macaire SANDOUIDI, et la bienveillance de notre SEIGNEUR JESUS, que je veux parvenir  à être un 
‘’relié à Dieu’’ comme notre Saint Patron Viateur, et  selon le souhait du fondateur, le Père Louis 
QUERBES. Que le CHRIST nous donne la Grâce de le suivre de près pour travailler à son avènement 
et qu’Adoré et Aimé soit Jésus à jamais     Amen !                                                    

                                                                                                                     YAMEOGO Abraham S. Augustin  
Banfora le 20 octobre 2019 

Présentation du maître des postulants, le père Macaire Wendena SANDOUIDI 

Le père Macaire est curé de la paroisse Saint-Viateur de Banfora depuis août 2018.  Il a été le 
cinquième Supérieur de la fondation de 2015-2019, le troisième Maître des Novices en 2016-2017.  
Il a été ordonné prêtre le 14 avril 2012 et il avait fait ses Vœux perpétuels le 6 septembre 2009. Il a 
été dans le premier groupe de novices de 2003-2004. Il a été aussi dans la première équipe de 
fondation à Banfora. 

Après son BAC en G2 (comptabilité) il a eu son BTS Information de Gestion avant d’entrer au 
noviciat. En communauté, il a poursuivi ses études pour une licence en Éducation au CELAF (Centre 
Lassalien) en Côte d’Ivoire et une seconde licence en Théologie au ITCJ (Institut Théologique de la 
Compagnie de Jésus) toujours en Côte d’Ivoire. De  2014-2015, il a fait une année de formation au 
Centre Mater Christi à Bobo Dioulasso.  Il a été de 2016-2019, le président du Consortium Mater 
Christi et présentement il est le président adjoint du Consortium jusqu’en 2022.  Au diocèse de 
Banfora, Mgr Lucas SANOU l’a nommé président de la commission interreligieuse du diocèse.  
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Reconnu comme chef coutumier, Tang Naaba, (chef de la colline) le père Michel Allaire 

L’abbé Michel Allaire poursuit son œuvre d’ouverture d’ermitage 
en aidant la population à avoir de l’eau potable pour créer des 
jardins communautaires ou pour desservir la population démunie. 

 

Les Ermitages créés : 
-L’Ermitage de Tomas, maintenant propriété du Diocèse de 
Dédougou  
-L’Ermitage du Sacré Cœur,Boassa, devenu le noviciat des C.S.V. 
-L’Ermitage de Boassa 2, devenu le noviciat des Caméliens 
-L’Ermitage Saint Chabel, devenu la Résidence Régionale des Sœurs 
d’Annonciation de Bobo Dioulasso. 
-L’Ermitage de Bagraogo, devenu propriété des C.S.V. 
-L’Ermitage du Domaine de la Paix à Lougsi, devenu propriété des 
Jésuites.  
-L’Ermitage du Mont Thabor, le septième en création. 
 

 

 

Félicitation au Père Michel pour le travail qu’il 
réalise avec la Fondation Mgr Denis Croteau 
(évêque émérite de Yellowknife dans le 

grand Nord canadien). 
Son évêque de Saint Hyacinthe, Mgr Lapierre, 
l’a dégagé comme Missionnaire Ad Gentes au 
Burkina Faso. 
En 12 ans, il a réalisé 300 forages dans 300 
villages ou quartiers ou œuvres religieuses. Et 
ce n’est pas fini, car cette année 2020, il 
prévoit encore 30 autres forages. Il a aussi 
construit 5 écoles, 2 garderies et mis en place  
6 grands jardins communautaires. Bravo! 



11 
 

D’autres nouvelles pêle-mêle 

Le 25 janvier, à Banfora, il y a eu la rencontre de 
l’Équipe des Finances de la fondation, les frères 
François ZOMA, Hermann PALÉ et Richard 
KOLOGO, avec le Directeur de la Ferme, le frère 
Fulbert SAM.  L’ordre du jour était le suivant :  
1-État des lieux  
2-Perspectives de rentabilisation de la ferme, 
3-Elaboration du budget des activités de la ferme,  
4-Visite d’un terrain de 12 hectares près de la 
ferme et perspectives de fiabilisation.  

Il est essentiel d’investir afin que la ferme puisse soutenir les dépenses de la fondation. 
 

Visite éclair du F. 
Barthélemy Koffi Kan 
KOUASSI du 28 au 31 
janvier 2020 au 
Burkina Faso.  
Barthélemy est un 
confrère Ivoirien qui 
est missionnaire au 
Pérou. Il a été 
nommé supérieur au 
Pérou le 11 août 
2019.   
 

 
Au noviciat de Boassa, nous 
avons sur le terrain 
beaucoup de perdrix 
sauvages.  Des enfants du 
voisinage viennent tendre 
des pièges pour les 
capturer. Les novices défont 
les pièges et sauvent nos 
amis volatiles.  
Cette perdrix retournera 

dans la nature et non dans 

notre assiette. Nous les 

protégeons. 

Le frère SAM, directeur de 

CFP de Banfora prend la 

pose avec sa nouvelle tenue 

Dafaso, tissage à la main 

 

[Tapez une citation prise dans le 

document, ou la synthèse d’un passage 

intéressant. Vous pouvez placer la zone de 

texte n’importe où dans le document et 

modifier sa mise en forme à l’aide de 

l’onglet Outils de dessin.] 

[Tapez une citation prise dans le 

document, ou la synthèse d’un passage 

intéressant. Vous pouvez placer la zone de 

texte n’importe où dans le document et 

modifier sa mise en forme à l’aide de 

l’onglet Outils de dessin.] 

[Tapez une citation prise dans le 

document, ou la synthèse d’un passage 

intéressant. Vous pouvez placer la zone de 

texte n’importe où dans le document et 

modifier sa mise en forme à l’aide de 

l’onglet Outils de dessin.] [Tapez une citation prise dans le 

document, ou la synthèse d’un passage 

intéressant. Vous pouvez placer la zone de 

texte n’importe où dans le document et 

modifier sa mise en forme à l’aide de 

l’onglet Outils de dessin.] 

Savadogo François, Dubeau Jocelyn, Kouassi Barthélemy, Gabriel Ouédraogo, François Zoma, Norbert Zongo 

Le novice Arsène Ouédraogo, 
protecteur des perdrix 
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Nouvelles de la Belgique 

Bonjour à tous, dans la foulée de la journée de la vie consacrée, deux paroissiens m’ont transmis 
des photos et c’est l’occasion de me racheter pour expliquer aux confrères que je fais de la 
pastorale le week-end. Nous sommes 3 prêtres à intervenir dans 17 églises. Il y a des week-ends où 
j’ai 4 célébrations. C’est agréable ici car on a de bons organistes et de bonnes chorales. Avec un 
Togolais on a mis en place aussi le service des enfants de chœur comme ceux que vous voyez à 
l’autel. L’évêque Guy HARPIGNY est heureux de la collaboration. L’année dernière notre provincial, 
père Fils-Aimé, a rencontré son vicaire général, l’évêque lui-même n’étant pas là en ce moment. 
Avec vous, Viateurs, serviteurs de la Parole et heureux de servir. Dans cette partie de la Belgique 
qu’est le Borinage, les gens  ont soif de cette Parole, même si dans les églises, c’est surtout des 
cheveux gris. Communions dans la pensée, dans les défis, dans la mission commune, celle de 
susciter des communautés où la foi est vécue, approfondie et célébrée.  

Père Céraphin OUÉDRADOGO, csv 

Le père Céraphin poursuit des études 
doctorales en Psychologie et Science de 
l’Éducation, présentement en Master II. 
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Au noviciat 

 
Le père Jean-Marc PROVOST vient de terminer son trente (30) heures de cours sur le Crédo aux 
novices de Saint Viateur et les postulantes des Sœur Dominicaines. Il pose fièrement avec ses 
élèves et le père Norbert ZONGO, Maître des novices. 
 

L’ASSOCIATION en marche à Dassasgho, Ouagadougou 

Depuis le 29 décembre 2019 à partir de 16h, nous nous 

retrouvons dans la communauté locale Louis Querbes de Dassasgho 

pour la rencontre des aspirants et  pré-associés  en vue de formation 

de  la  communauté viatorienne.  Ces rencontres ont lieu chaque 

dernier dimanche du mois sont une belle occasion pour découvrir ou 

approfondir le charisme de Louis Querbes et surtout de se rendre 

compte qu’il était un visionnaire, un homme en avance sur son temps.  

Nous nous sommes rendus compte, lors des échanges avec nos 

formateurs, que nous, les futurs associés de l’œuvre viatorienne, 

partageons en commun notre proximité avec les laissés-pour-compte, 

les démunis de nos quartiers et villages. Parmi nous des gens ont 

développé de belles initiatives pour scolariser ou donner un appui 

scolaire à des élèves en situation difficile ou en enseignant la catéchèse aux enfants. Et d’autres, 

dans les mouvements d’action catholique  depuis des décennies, transmettent l’Évangile. Et 

comme l’a souligné l’un de nous, pour reprendre la parole de St Paul : ‘’ il y a plus de joie à donner 

qu’à recevoir’’.  C’est cette joie et notre foi en Christ qui nous fortifient et nous donnent d’aller au-

delà de nos limites. 

Monsieur Marcel TIEMTORÉ 
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Le mardi gras à l’école primaire Saint Viateur 
 

    
 

   
 

   
 

C’est maintenant une tradition, on se costume le 
mardi gras au préscolaire et au primaire du Groupe 
Scolaire Saint-Viateur avec la tenue de son futur 
métier. Les métiers les plus populaires sont le 
domaine de la santé, suivis de celui des militaires, 
des hommes d’affaires jusqu’au boulanger sans 
oublier la vie religieuse avec un Iman à côté d’un 
évêque. Félicitations au frère Directeur, Victor 
Zongo, et l’Association des Parents d’élèves.  La 
journée fut une réussite. 
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Le Mercredi des Cendres à ELOQ, 26 février 2020 
 

      Le mercredi des Cendres débute le Carême, période de quarante jours qui se termine par la 

Passion et la Résurrection célébrées à Pâques. On trouve déjà le symbolisme des cendres dans 

l’Ancien Testament. Il évoque globalement la représentation du péché et la fragilité de l’être. On 

peut y lire que quand l’homme se recouvre de cendres, c’est qu’il veut montrer à Dieu qu’il 

reconnaît ses fautes.  

 
 

 

      C’est sur cette optique que nous sommes retrouvés au tour de la table saint, en famille 

querbésienne pour marquer cet événement. Même si tous ne sont pas de la famille chrétienne, on 

retrouve au sein des élèves des autres confessions religieuses qui manifestent ce besoin de 

partager « la cendre ». La cendre est appliquée sur le front pour nous appeler plus clairement 

encore à la conversion, précisément par le chemin de l’humilité. Jésus nous apprend que nous 

serons victorieux du péché quand nous aurons appris par l’Evangile à remplacer le feu du mal par 

le feu de l’Amour. Car le feu qui brûle ce jour détruit d’abord mais, en même temps, ce feu éclaire, 

réchauffe, réconforte, guide et encourage. 

 

Dans l’homélie, il est question d’adopter la stratégie de « PPP » (Prière, Pénitence et Partage).  

*Quand tu fais l’aumône (Partage), que ta main gauche ignore ce que te donne ta 

main droite, afin que ton aumône reste dans le secret ; ton Père voit ce que tu fais en 

secret. 

*Quand tu pries (Prière), retire-toi au fond de ta maison, ferme la porte, et prie ton 

Père qui est présent dans le secret. 

*Quand tu jeûnes (Pénitence), parfume-toi la tête et lave-toi le visage ; ainsi 

ton jeûne ne sera pas connu des hommes, mais seulement du Père qui est présent 

dans le secret. 

                                                                                Père Kingsley OGUDO, CSV 

Le directeur, le F. Benjamin OUEDRAOGO, et l’aumônier, le P. Kingsley OGUDO, marquent des cendres  leurs élèves. 

https://eglise.catholique.fr/glossaire/cendres
https://eglise.catholique.fr/glossaire/peche
https://eglise.catholique.fr/glossaire/cendres
https://eglise.catholique.fr/glossaire/peche
https://eglise.catholique.fr/glossaire/evangile
https://eglise.catholique.fr/glossaire/jeune
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Visite du provincial et de l’économe de la province 
 

  
Samedi 29 février, les novices ont « sacrifié » des lapins pour faire manger nos visiteurs. 

 

 
Dimanche 1er mars, visite de la communauté Etienne Champagneur. Nestor a présidé la messe. 
 

 
Mardi 3 mars, une rencontre d’échange avec la communauté de Dassasgho. 
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L’éveil du SPV en terre burkinabé 

Le Service de préparation à la vie est en train de s’éveiller au Burkina après quelques temps de 

léthargie, les choses se dessinent lentement mais sûrement. 

En effet, après l’élection du bureau national, c’est le temps de l’organisation des équipes de vie. Le 

SPV au Burkina compte sept 07 équipes actives composées  comme suit : 

Trois (3) équipes à Ouagadougou : 

au Groupe Scolaire Saint-Viateur, à 

l’Etablissement Gabriel-Tabourin, et 

l’équipe des aînés ; au Groupe 

Scolaire Saint-Viateur, l’équipe est 

accompagnée par les frères 

Benjamin Koné et Clément Ouédraogo ; à l’établissement Gabriel Taborin, l’équipe est 

accompagnée  par le Frère Clément Ouédraogo ; le groupe des aînés à pour responsable, Mme 

Carine Traoré/Damoué. 

Au Groupe Scolaire Saint-Viateur, il y a environ 45 enfants qui forment  une équipe qui ne cesse de 

grandir à chaque réunion ;  à l’Etablissement Gabriel-Taborin, nous avons 32 membres ; en ce qui 

concerne l’équipe des aînés ils sont environ 20. Chaque équipe fonctionne avec une dynamique 

qui lui est propre, c’est une des spécificités du SPV. 

A Bobo Dioulasso, nous avons deux équipes fonctionnelles dirigées par Monsieur Palé Robert, un 

ancien professeur de notre école à Banfora ; ses deux équipes sont essentiellement composées de 

filles car elles sont issues des collèges de jeunes filles, 

elles sont en tout une trentaine. Quant à Banfora,  il y a 

deux équipes, l’une à l’Etablissement Louis-Querbes et 

l’autre en ville. A  Banfora,  on dénombre environ 50 

Spéviens, c’est dire que le SPV renaît de ses cendres et 

est en train de se consolider au fil du temps, le meilleur 

reste à venir 

Il faut noter que cette année 2020 marque le 56e  

anniversaire du SPV (19 janv. 1964-19 janv. 2020). Le SPV 

assure dans le monde une présence de qualité aux hommes et aux femmes de notre temps. 

Le Bureau National, nouvellement élu, est à pied d’œuvre pour offrir au SPV une reconnaissance 

tant au niveau de l’administration civile qu’ecclésiale ;  nous savons compter sur la bonne volonté 

de chacun pour l’aboutissement du projet 

DIEU nous fait grâce d’avoir la visite, une deuxième fois dans la même année, du Frère Jean-Marc 

St- Jacques, venu du Canada, le responsable général du SPV. Sa présence galvanise les troupes. 

Nous lui   en sommes très reconnaissants. 

F. Clément OUEDRAOGO, csv,  
Président National SPV/Burkina Faso 

Quelques membres du SPV au GSSV 


